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1 Le contexte opérationnel
Comme toutes les installations industrielles, à l’issue de leur période d’exploitation, les

installations nucléaires font l’objet d’opérations de démantèlement, préalablement à une éven-
tuelle libération du site sur lequel elles sont implantées, ou à une réutilisation de celui-ci pour
une autre activité. La législation française ainsi que l’Autorité de Sûreté Nucléaire (ASN) im-
posent aux acteurs du nucléaire, en plus du démantèlement, de mettre en œuvre toutes les ac-
tions nécessaires pour réduire le terme source et retirer toute trace de contamination résiduelle
dans les structures et les sols afin d’obtenir le déclassement. Ce dernier suit un processus éta-
bli par le législateur et l’ASN. L’exploitant nucléaire doit démontrer le respect des exigences
définies par ce processus. L’objet de ce poster est de signifier comment à partir d’une exper-
tise établie lors de premiers chantiers, une démarche outillée d’ingénierie de la connaissance a
élicité et formalisé le processus métier pour une meilleure efficience opérationnelle et avec les
éléments de preuve justifiant du bon respect de la législation. La phase métier considérée est
le « déclassement » ; c’est l’opération administrative qui consiste, à l’issue des opérations de
démantèlement et d’assainissement d’une installation, à supprimer cette dernière de la liste des
Installations Nucléaires de Base (INB) exploitées. Ce poster a pour objectif de décrire et d’ex-
pliciter certains aspects de la démarche d’ingénierie de la connaissance mis en œuvre au profit
du CEA CEA (2021)] pour produire le dispositif EPIONE et montrer comment il accompagne
les ingénieurs qui l’utilisent dans la constitution du dossier administratif dans le processus de
déclassement d’une INB.

2 Le synthèse du retour d’expérience
Un projet de déclassement d’INB se déroule sur plusieurs années et fait appel à de nom-

breuses compétences, des recherches, de la documentation, mais soulève aussi un certain
nombre de questions devant la complexité, la singularité, l’unicité, la spécificité de chaque
chantier, sans oublier le besoin de traçabilité des informations pour un projet pluriannuel entre
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le montage des dossiers et l’instruction ASN (Belloni et al., 2017). La masse d’information
immense est répartie sur différents supports et gisements : retrouver efficacement ce qui est
cherché n’est pas aisé. Modéliser une vision consolidée de l’ensemble de la démarche en for-
malisant une partie de l’expérience d’un expert ayant travaillé sur le cycle complet d’un dé-
classement d’INB au profit d’une équipe motivée et désireuse de capitaliser a été une action
de transfert de connaissance pour ainsi constituer une véritable mémoire métier au-delà de la
constitution du dossier administratif justifiant la bonne avancée du processus de déclassement à
l’autorité de sûreté. Cette opération montre les performances d’une démarche d’ingénierie de la
connaissance supportée par la plate-forme Ardans Knowledge Maker® (Vexler et al., 2020) afin
de répondre efficacement à un process industriel tel que le déclassement. On précise qu’un tel
processus intègre plusieurs niveaux de complexités tant les sujets sont liés les uns aux autres.
L’activité de déclassement outillée rend les informations plus accessibles à tous les acteurs
concernés et intègre une véritable exploitation polyfonctionnelle de la connaissance. Grâce au
paramétrage réalisé par l’ingénieur de la connaissance, il donne une vision consolidée entre
l’aspect théorique et la production des livrables à partir des informations référencées. L’équipe
en charge du déclassement s’appuie alors sur toutes les données pour réaliser les tâches né-
cessaires jusqu’à la rédaction des dossiers de déclassement, fort de la consistance de toutes les
justifications nécessaires. La technologie produit en parallèle une matrice pour disposer d’un
état des lieux précis à chaque instant dans l’avancée des tâches. Si le « coût » (temps à passer)
pour initialiser un tel dispositif avec un si grand nombre d’informations existantes est élevé,
il prémunit l’équipe des oublis et pertes de savoir, et garde une trace de chaque décision prise
pour répondre à toute demande de justification de l’ASN. La mise à jour au fil de l’eau des
divers référentiels nécessaire se réalisera selon l’évolution des projets et des besoins du CEA.
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